
 

 
NAMUR L’ART DANS LA VILLE 

LA PETIT SOURIS EST DE RETOUR 
 

Elle avait disparu de la fresque de Telmo & Miel un soir de novembre, effacée, tagguée, noircie par 
un citoyen anonyme qui s’est érigé en censeur, estimant sans doute qu’une grosse tache sombre 
valait mieux qu’un petit rongeur aux grandes oreilles et au regard mutin. Mais la petite souris est 
de retour !  
 
A la demande du service Culture de la Ville, qui avait commandé cette fresque (dont la souris n’est 
qu’une infime partie), une artiste vient de repeindre l’animal à l’identique sur le mur du boulevard du 
nord (sous le pont de Louvain). 
 
Pour rappel, la fresque a été réalisée en août 2018 par Telmo Pieper et Miel Krutzmann, deux artistes 
néerlandais de renommée internationale, en collaboration avec l’agence Crystal Ship. Comme pour 
toutes les fresques réalisées dans le cadre de Namur Confluent Culture, l’objectif était d’intégrer l’art 
dans l’espace public et le rendre ainsi accessible au plus grand nombre. La volonté de la Ville est 
également d’ajouter un peu de magie au quotidien, habituer les passants à l’étrange, apporter une 
touche de couleur dans le quartier, surprendre au détour des rues…  

Telmo & Miel ont conçu des dizaines de fresques monumentales partout dans le monde (Pays-Bas, 
Allemagne, Angleterre, Finlande, Australie, Etats-Unis…). Avec des références aux mondes humain et 
animal, ils créent des créatures complexes et des scénarios fantastiques. Leurs œuvres sont réalistes, 
humoristiques, colorées, touchantes mais aussi ludiques. Libre aux spectateurs, automobilistes ou 
passants,  de découvrir les sujets avec leur propre regard et de les interpréter selon leurs émotions.    

 
Pourquoi avoir repeint la souris ? 
 
- Par respect pour le travail de ces artistes et parce que le petit animal fait partie d’une œuvre 
globale qui n’a de sens que si elle est complète. Le tableau de Telmo & Miel, qui mesure près de 60 
mètres de longueur,  met en scène un chat qu’un enfant essaye d’attirer à lui alors qu’il lorgne lui-
même vers un petit rongeur. Dans ce jeu du chat et de la souris, si un des deux disparaît, l’histoire n’a 
plus de sens.  Que serait Tom sans Jerry, Ratatouille sans Rémy, Cendrillon sans Jack et Gus, Ernest 
sans Célestine, les Aristochats sans Roquefort ? Walt Disney sans Mickey Mouse ?  
 
- Parce qu’une œuvre artistique ne peut pas, ne doit pas plaire à tout le monde. On peut ne pas 
apprécier la fresque de Telmo & Miel et émettre un avis négatif. La supprimer du paysage témoigne 
de la censure et du vandalisme !    
 



- Parce que de nombreux Namurois et visiteurs se réjouissent à la vue de toutes ces nouvelles 
œuvres d’art dans la ville. Le succès des visites guidées autour du Street Art et du Graffiti Festival 
Pshitt organisé à Namur début mai en témoignent.   
 
Ajoutons que si certaines personnes avaient une dent contre la souris, beaucoup d’habitants et 
passants l’appréciaient. C’est ainsi que de nombreux citoyens namurois, et notamment des mamans, 
nous ont fait part de leur tristesse lors de la disparition du mulot. Voici le témoignage de l’une 
d’entre elles.  
 
« C’est une maman bien triste qui vous écrit. J’ai une petite fille de 2,5 ans. (…). Chaque matin, je la 
conduis à la crèche. Pour ce faire, nous passons dans le tunnel qui débouche sur le rond-point dans le 
bas de Bomel. N’empruntant que rarement cet itinéraire auparavant, nous avons eu la surprise de 
découvrir cette belle fresque qui raconte une histoire, avec un enfant qui joue aux billes, un chat à 
capuche et… la petite souris. 
 
Juliette est littéralement folle de joie quand elle aperçoit que nous approchons de la petite souris. Elle 
guette, elle baisse la tête pour faire passer son regard sous l’appuie-tête, la voiture est dans le 
tournant et enfin, quand elle apparaît, en chœur, nous crions : la petite souris ! C’est un véritable 
bonheur partagé chaque jour avec ma fille, un rayon de soleil dans notre vie (…). 
 
C’était… parce que depuis cette semaine, la petite souris est recouverte d’une couche informe de 
peinture. La déception provoquée chez Juliette par cette découverte m’a brisé le cœur. J’en ai les 
larmes aux yeux à chaque fois que nous passons dans le tunnel. 
 
(…). S’il vous plaît, rendez-nous la petite souris. Rendez le sourire à ma fille. » (…) 
 
Et voici la réponse de la maman quand nous lui avons appris que nous comptions remédier à  l’acte 
de vandalisme en nettoyant la fresque (ce qui n’a pas été possible) ou en repeignant l’animal disparu 
à l’identique (l’option choisie).  
 
 « Je suis vraiment très heureuse de lire votre réponse. Celle-ci me fait chaud au cœur et me rassure 
quant à l'avenir de la petite souris. Nous serons patientes et je ne manquerai pas de revenir vers vous 
quand ma fille aura à nouveau eu le bonheur de s'écrier : "La petite souris est réparée!" avec de la 
magie dans les yeux tout en partant dans un de ses éclats de joie dont seuls les enfants ont le secret.  
 
Je suis personnellement un détracteur des tags et autres graffitis dont je ne comprends pas le sens 
(s'il y en a un). Par contre, la réalisation de fresques réfléchies, qui portent un message, et qui de plus 
habillent de leurs belles couleurs des surfaces grisâtres sont un réel attrait pour le regard et la 
convivialité. Je ne peux que vous encourager, vous et votre service, à multiplier de telles initiatives! »  
 
Aujourd’hui, la petite souris est « réparée » et Juliette peut à nouveau la saluer lorsqu’elle passe dans 
le tunnel. Pour la maman, « c'est une belle histoire qui (re)commence »…  
 
On espère de tout cœur que la petite bête continuera longtemps à narguer le gros chat avec sa petite 
frimousse grise et ses grands yeux noirs en forme de billes !  
 
 
 


